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l’écriture et l’arithmétique, parce qu’on tient à profiter de la pé­
riode la plus importante de l’assistance à l’école, qui est de sept 
à douze ans, pour faire étudier les branches les plue nécessaires.

Voilà toujours bien des écoles catholiques qui sont recon­
nues comme pmtiques !

Voilà aussi des exemples qui font voir que les écoles publi­
ques des Etats-Unis ne réalisent pas l’idéal que s’en forment 
certains de nos réformateurs canadiens.

La Review, de St. Louis, Mo., est devenue depuis le Ie jan­
vier : The Catholic Fortnightly Review. Elle se publie donc 
maintenant deux fois par mois, au lieu d’être hebdomadaire. 
Noua aimerions sans doute mieux continuer à la recevoir tous 
les huit jours. Mais nous comprenons à merveille que ce chan­
gement accommode davantage M. A. Preuss, qui, d'une santé 
assez faible, doit aussi diriger un journal quotidien. Du reste, 
les abonnés auront des livraisons doubles de ce qu’elles étaient, 
et n’y perdront donc rien.

Nous recommandons cette excellente revue à ceux qui dési­
reraient suivre de près le mouvement social et religieux des 
Etats-Unis. (82 par année ; 13 North Third Street, St. Louis, 
Mo., U. S.)

Hommage rendu aux religieuses
Récemment, un touchant incident s'est produit à la gare d'Aix- 

les-Bains (Savoie), au moment du départ de Sa Majesté le roi de 
Suède. Letsos s’apprêtait à monter dans son wagon-salon, lorsque, 
voyant sur le quai de la gare deux humbles Sœurs de Saint-Joseph, 
congrégation qui a plusieurs maisons religieuses en Norwège, il 
s’avança vers elles, et, chapeau bas, il leur dit : « Mes Soeurs, je suis 
le roi de Suide et Nonvige, je connais tout le bien que vos Sœurs 
font dans mon pays, et je tiens à vous en exprimer ma profonde 
reconnaissance !

Les gouvernements étrangers se félicitent des services rendus par 
les religieux et les religieuses. Pourquoi, en France, ne songe-t on 
qu’à les expulser et à les chasser ?


